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Chambre des Représentants
de Belgique

SESSION ORDINAIRE 1998-1999 (*)

14 OCTOBRE 1998

PROJET DE LOI

portant des dispositions sociales

AMENDEMENTS

N° 12DV GOUVERNEMENT

Art. 3bis (nouveau)

Insérer un article 3bis (nouveau), libellé
comme suit:
«Art. 3bis. - Dans l'article 31 de la loi du 10 avril

1971 sur les accidents du travailles mots « les soins
médicaux sont remboursés sur la base du tarif fixé
par le Roi» sont remplacés par les mots « les frais
pour soins de santé sont remboursés suivant les con-
ditions et suivant le tarif fixés par le Roi », »,

JUSTIFICATION

En vertu de l'article 31 de la loi du 10 avril197l sur les
accidents du travail, les frais pour soins de santé sont
remboursés suivant un tarif fixé par le Roi.

Dans certains cas, il ne suffit pas de fixer un tarif, mais
il s'indique aussi d'arrêter des conditions supplémentaires.

La nomenclature AMI fait ainsi référence à l'approba-
tion du médecin-conseil de la mutuelle ou à une interven-
tion du collège des médecins-directeurs auprès de l'INAMI.

Voir:
- 1722 - 97 / 98 :

- N°1: Projet de loi.
- N" 2 à 4 :Amendements.

(*) Cinquième session de la 49' législature.
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Belgische Kamer
van Volksvertegenwoordigers

GEWONE ZITTING 1998-1999 (*)

14 OKTOBER 1998

WETSONTWERP

houdende sociale bepalingen

AMENDEMENTEN

Nr 12 VAN DE REGERING

Art. 3bis (nieiuo)

Een artikel 3bis (nieuto) invoegen, luidende:

« Art. 3bis. - In artikel31 van de arbeidsongeval-
lenwet van 10 april 1971 worden de woorden «vol-
gens een door de Koning vastgesteld tarief » vervan-
gen door de woorden «uolgens de voorwaarden en
volgens een tarief vastgesteld door de Koning », »,

VERANTWOORDING

Op grond van artikel 31 van de arbeidsongevallenwet
van 10 april 1971 worden de kosten van geneeskundige
verzorging terugbetaald volgens een door de Koning vast-
gesteld tarief.

In sommige gevallen volstaat het niet alleen een tarief
te bepalen, maar is het aangewezen ook bijkomende voor-
waarden vast te stellen.

De ZIV-nomenclatuur verwijst aldus naar de goedkeu-
ring van de adviserend geneesheer van het ziekenfonds of
een tussenkomst van het college van geneesheren-direc-
teurs bij het RIZIV.

Zie:
- 1722 - 97 / 98 :

- N' 1: Wetsontwerp.
- N" 2 tot 4 :Amendementen.

(*) Vijfde zitting van de 49' zittingsperiode.
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Pour rendre possible un dispositif analogue dans le
secteur des accidents du travail, il est dorénavant prévu à
l'article 31 que le remboursement se fait non seulement
suivant un tarif, mais encore suivant les conditions fixés
par le Roi.

N° 13 DV GOUVERNEMENT

Art. 3ter (nouveau)

Insérer un article 3ter (nouveau), libellé com-
me suit:

«Art. 3ter. -A l'article 34 de la même loi sont
apportées les modifications suivantes:

A) dans l'alinéa 2, les mots «conformément au
régime de travail applicable à l'entreprise en vertu de
la loi ou selon l'usage» sont remplacés par les mots
« conformément au régime de travail qui, en vertu de
la loi ou selon l'usage, a valeur de régime de travail à
temps plein »;

B) l'alinéa 3, inséré par l'arrêté royal du 22 avril
1985, est abrogé. »,

JUSTIFICATION

A) Aux termes de l'alinéa deux de l'article 34 de la loi du
10 avril 1971 sur les accidents du travail, la période de
référence servant au calcul de la rémunération de base
n'est complète que si le travailleur a effectué du travail
pendant l'année entière conformément au régime de tra-
vail applicable à l'entreprise en vertu de la loi ou selon
l'usage.

Le développement d'innombrables formes de travail à
temps partiel, notamment dans le cadre de la loi du
17 mars 1987 relative à l'introduction de nouveaux régi-
mes de travail dans les entreprises et dans le cadre de la loi
du 26 juillet 1996 relative à la promotion de l'emploi et à la
sauvegarde préventive de la compétitivité, rend nécessaire
de préciser clairement que la période de référence n'est
complète que si, pendant toute l'année qui a précédé son
accident du travail, le travailleur a fourni des prestations
dans un régime de travail à temps plein. De la sorte, quand
il s'agit de calculer l'indemnisation pour cause d'incapacité
permanente de travail ou pour cause de décès, il est possi-
ble de faire application du complément sous forme de ré-
munération hypothétique pour les jours ou heures man-
quants conformément à l'article 36, § le', de la loi du
10 avril 1971 sur les accidents du travail.

En séance du 16 mars 1998, le comité de gestion du
Fonds des accidents du travail a approuvé à l'unanimité
cette proposition tendant à préciser l'article 34, alinéa
deux, de la loi du 10 avril 1971 sur les accidents du travail.

B) L'alinéa trois de l'article 34 a été ajouté par l'article 3
de l'arrêté royal du 22 avril 1985 portant exécution de
l'article 12 de l'arrêté royal n? 179 du 30 décembre 1982
relatif aux expériences d'aménagement du temps de tra-
vail dans les entreprises en vue d'une redistribution du
travail disponible.

Entre-temps, pour la plupart des branches d'activité
considérées, ces régimes de travail alternatifs ont été rem-
placés par des régimes s'inscrivant dans le cadre de la loi
du 17 mars 1987 relative à l'introduction de nouveaux

[ 2 ]

Om voor de arbeidsongevallensector een analoge rege-
ling mogelijk te maken wordt in artikel 31 voortaan voor-
zien dat de terugbetaling niet alleen volgens een tarief
maar ook volgens de voorwaarden vastgesteld door de
Koning geschiedt.

Nr 13 VAN DE REGERING

Art. 3ter (nieuui)

Een artikel 3ter (nieuto) invoegen, luidende:

«Art. 3ter. - In artikel 34 van dezelfde wet wor-
den de volgende wijzigingen aangebracht:

A) het tweede lid wordt aangevuld met de woorden
« als voltijdse arbeidstijdregeling »;

B) het derde lid, ingevoegd bij het koninklijk be-
sluit van 22 apri11985, wordt opgeheven. »,

VERANTWOORDING

A) Luidens het tweede lid van artikel34 van de arbeids-
ongevallenwet van 10 april1971 is de referteperiode voor
de berekening van het basisloon maar volledig wanneer de
werknemer gedurende het ganse jaar arbeid heeft verricht
overeenkomstig de arbeidstijdregeling die krachtens wet of
gebruik in de onderneming geldt.

De ontwikkeling van talloze vormen van deeltijdse ar-
beid, onder meer in het kader van de wet van 17 maart
1987 betreffende de invoering van nieuwe arbeidsregelin-
gen in de ondernemingen en van de wet van 26 juli 1996 tot
bevordering van de werkgelegenheid en tot vrijwaring van
het concurrentievermogen, noodzaakt tot een precisering,
waarbij duidelijk wordt gesteld dat de referteperiode
slechts volledig is wanneer de werknemer gedurende het
ganse jaar, voorafgaand aan zijn arbeidsongeval, gewerkt
heeft in een voltijdse arbeidsregeling, zodat voor de bereke-
ning van de schadeloosstelling voor de blijvende arbeidson-
geschiktheid ofwegens overlijden desgevallend toepassing
kan worden gemaakt van de aanvulling met een hypothe-
tisch loon voor de ontbrekende dagen ofuren overeenkom-
stig artikel 36, § 1, van de arbeidsongevallenwet van
10 april1971.

Het beheerscomité van het Fonds voor arbeidsongeval-
len keurde in de vergadering van 16 maart 1998 unaniem
dit voorstel tot precisering van artikel 34, tweede lid, van
de arbeidsongevallenwet van 10 april1971, goed.

B) Het derde lid van artikel 34 werd toegevoegd door
artikel 3 van het koninklijk besluit van 22 april 1985, dat
uitvoering verleent aan artikel 12 van het koninklijk be-
sluit n' 179 van 30 december 1982 betreffende de experi-
menten voor aanpassing van de arbeidstijd in de onderne-
mingen met het oog op een herverdeling van de
beschikbare arbeid.

Voor het merendeel der beoogde bedrijfstakken werden
voormelde alternatieve arbeidsregelingen inmiddels ver-
vangen door nieuwe arbeidsregelingen in het kader van de
wet van 17 maart 1987 betreffende de invoering van nieu-



régimes de travail dans les entreprises, tels que ceux mis à
exécution par la CCT n? 42 relative à l'introduction de
nouveaux régimes de travail dans les entreprises rendue
obligatoire par l'arrêté royal du 18juin 1987.

De plus, entre-temps, des réductions de la durée du
temps de travail ont été instaurées aussi en vertu de
l'article 7, § 2, de la loi du 26 juillet 1996 relative à la
promotion de l'emploi et à la sauvegarde préventive de la
compétitivité.

Tous ces régimes d'occupation spécifiques requièrent
des modes de calcul de la rémunération de base spécifi-
ques, de sorte que le travailleur qui subit un accident du
travail reçoit une indemnisation comparable à celle à la-
quelle peut prétendre le travailleur occupant une fonction
analogue dans un régime de travail à temps plein.

Du point de vue légistique, il ne s'indique cependant pas
d'inscrire tous ces modes de calcul de la rémunération de
base spécifiques dans le texte de la loi du 10 avril 1971 sur
les accidents du travail d'autant plus que l'article 3, 2°, de
cette loi accorde au Roi le pouvoir de fixer des conditions
spéciales en ce qui concerne l'application de la loi à ces
catégories de travailleurs.

En séance du 16 mars 1998, le comité de gestion du
Fonds des accidents du travail s'est dès lors prononcé à
l'unanimité pour l'abrogation de l'alinéa trois de l'article 34
de la loi du 10 avril 1971 sur les accidents du travail.

N° 14 DV GOUVERNEMENT

Art. 5bis (nouveau)

Insérer un article 5bis (nouveau), libellé
comme suit:

«Art. 5bis. - L'article 59 de la même loi modifié
par les lois du 30 mars 1994 et du 29 avril 1996 et par
les arrêtés royaux du 16 décembre 1996 et du 8 août
1997, est complété par la disposition suivante:

« 14 ° les montants récupérés à charge des assu-
reurs agréés en vertu de l'article 60, alinéa 3. », »,

N° 15 DV GOUVERNEMENT

Art. 5ter (nouveau)

Insérer un article 5ter (nouveau), libellé com-
me suit:
«Art. 5ter. - A l'article 59quater, alinéa 1er, de la

même loi, inséré par la loi du 24 décembre 1976 et
remplacé par l'arrêté royal du 31 mars 1987, le terme
« 14 0» est inséré entre les termes «9 0» et «et
59bis », »,
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we arbeidsregelingen in de ondernemingen, zoals ten uit-
voer gelegd bij CAO n' 42 betreffende de invoering van
nieuwe arbeidsregelingen in de ondernemingen, algemeen
verbindend verklaard bij koninklijk besluit van 18 juni
1987.

Bovendien werden inmiddels ook arbeidsduurvermin-
deringen ingevoerd krachtens artikel 7, §2, van de wet van
26 juli 1996 tot bevordering van de werkgelegenheid en tot
vrijwaring van het concurrentievermogen.

Al deze specifieke tewerkstellingsregelingen vereisen
specifieke basisloonberekeningen, zodat de werknemer die
slachtoffer wordt van een arbeidsongeval, een schadeloos-
stelling ontvangt die vergelijkbaar is met die waarop de
werknemer met een gelijksoortige functie in een voltijdse
arbeidsregeling aanspraak kan maken.

Het is vanuit legistiek oogpunt evenwel niet aangewe-
zen al deze specifieke basisloonberekeningen in de tekst
van de arbeidsongevallenwet van 10 april1971 in te schrij-
ven, temeer daar artikel 3, 2°, van deze wet de Koning
toelaat om voor deze werknemerscategorieën bijzondere
regelen vast te stellen voor de toepassing van de wet.

Het beheerscomité van het Fonds voor arbeidsongeval-
len adviseerde in de vergadering van 16 maart 1998 dan
ook unaniem het derde lid van artikel 34 van de arbeids-
ongevallenwet van 10 april1971 op te heffen.

Nr 14 VAN DE REGERING

Art. 5bis (nieiuo)

Een artikel 5bis (nieuto) invoegen, luidende:

«Art. 5bis. - Artikel 59 van dezelfde wet, gewij-
zigd bij de wetten van 30 maart 1994 en 29 april1996
en bij de koninklijke besluiten van 16 december 1996
en 8 augustus 1997, wordt aangevuld met de volgende
bepaling:
« 14 ° de bedragen verhaald op de gemachtigde

verzekeraars op grond van artikel 60, derde lid. », »,

Nr 15 VAN DE REGERING

Art. 5ter (nieuui)

Een artikel 5ter (nieuto) invoegen, luidende:

«Art. 5ter. - In artikel 59quater, eerste lid, van
dezelfde wet, ingevoegd bij de wet van 24 december
1976 en vervangen bij het koninklijk besluit van
31 maart 1987, wordt tussen de woorden « 9 °» en « en
59bis » het woord « , 14 °» ingevoegd. »,
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N° 16 DV GOUVERNEMENT

Art. 5quater (nouveau)

Insérer un article 5quater (nouveau), libellé
comme suit:

«Art. 5quater. -A l'article 60 de la même loi,
modifié par les lois des 24 décembre 1976, t-: août
1985 et 22 février 1998, l'alinéa suivant est inséré
entre les alinéas 2 et 3 :
« Les débours, montants et capitaux qui conformé-

ment à l'alinéa premier ne peuvent être récupérés à
charge de l'assureur en défaut sont répartis par le
Fonds des accidents du travail entre les assureurs
agréés. », »,

JUSTIFICATION

La réparation accordée par le Fonds des accidents du
travail aux victimes d'accidents du travail survenus chez
des employeurs non assurés est recouvrée en premier lieu
auprès de ces employeurs.

Dans de nombreux cas, le recouvrement de ces dépenses
est nul ou n'est que partiel en raison de l'insolvabilité des
employeurs concernés. Ce déficit est alors pris en charge
par la communauté des employeurs par le biais de la
gestion financière globale de la sécurité sociale.

Si un assureur contre les accidents du travail ne s'ac-
quittait plus de ses obligations à l'égard des victimes et que
les réserves constituées ne suffisaient pas, il est légitime
que ce déficit ne soit pas supporté par la communauté des
employeurs, mais bien par la communauté des assureurs
agréés. C'est la raison pour laquelle on prévoit que les
déficits constatés pourront être récupérés à charge des
assureurs agréés. Le Roi fixera la clé de répartition entre
les assureurs ainsi que les conditions dans lesquelles la
récupération pourra être effectuée.

C'est à cet effet que sont modifiés les articles 59, 59qua-
ter et 60 de la loi du 10 avril 1971 sur les accidents du
travail.

N° 17 DV GOUVERNEMENT

Art. 5quinquies (nouveau)

Insérer un article 5quinquies (nouveau), li-
bellé comme suit:

«Art. 5quinquies. - Un article 64bis, libellé com-
me suit, est inséré dans la même loi :

«Art. 64bis. - Les médecins visés à l'article 87,
alinéa 3, peuvent intervenir au titre de conciliateurs à
la demande de la victime ou de l'assureur lors de la
fixation du taux d'incapacité permanente de travail,
dans les cas et conditions fixés par le Roi. Ils en
dressent un rapport.

Si la proposition du médecin conciliateur n'est pas
acceptée par la victime ou par l'assureur, le litige est
porté par la partie la plus diligente devant le tribunal
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Nr 16 VAN DE REGERING

Art. 5quater (nieuui)

Een artikel 5quater (nieuto) invoegen, lui-
dende:

«Art. 5quater. - In artikel 60 van dezelfde wet,
gewijzigd bij de wetten van 24 december 1976, 1 au-
gustus 1985 en 22 februari 1998, wordt tussen het
tweede en het derde lid, het volgende lid ingevoegd :
«De uitkeringen, bedragen en kapitalen die ooer-

eenkomstig het eerste lid niet kunnen verhaald toor-
den op de in gebreke zijnde verzekeraar, worden door
het Fonds voor Arbeidsongevallen omgeslagen over de
gemachtigde verzekeraars. », »,

VERANTWOORDING

De schadeloosstelling toegekend door het Fonds voor
Arbeidsongevallen aan slachtoffers van arbeidsongevallen
overkomen bij niet-verzekerde werkgevers, wordt in eerste
instantie verhaald op deze werkgevers.

In talrijke gevallen kan geen of slechts een gedeelte van
deze uitgaven teruggevorderd worden, wegens onverrno-
gen van de betrokken werkgevers. Deze tekorten worden
dan ten laste genomen door de gemeenschap van de werk-
gevers via het globaal financieel beheer van de sociale
zekerheid.

Wanneer een arbeidsongevallenverzekeraar zijn ver-
plichtingen ten aanzien van de slachtoffers niet meer zou
nakomen en de aangelegde reserves niet zouden volstaan,
is het rechtmatig dat deze tekorten niet door de gemeen-
schap van de werkgevers, maar wel door de gemeenschap
van de gemachtigde verzekeraars worden gedragen. Daar-
om wordt voorzien dat de vastgestelde tekorten door het
Fonds ten laste van de gemachtigde verzekeraars kunnen
teruggevorderd worden. De Koning zal bepalen welke de
verdeelsleutel is tussen de verzekeraars en onder welke
voorwaarden de terugvordering zal gebeuren.

Daartoe worden de artikelen 59, 59quater en 60 van de
arbeidsongevallenwet van 10 april 1971 gewijzigd.

Nr 17 VAN DE REGERING

Art. 5quinquies (nieuui)

Een artikel5quinquies (nieuto) invoegen, lui-
dende:

«Art. 5quinquies. - In dezelfde wet wordt een ar-
tikel 64bis ingevoegd, luidende:
«Art. 64bis. - De in artikel 87, derde lid, bedoelde

geneesheren kunnen eveneens bemiddelend optreden
op vraag van de getroffene of van de verzekeraar bij de
vaststelling van de graad van blijvende arbeidsonge-
schiktheid, in de gevallen en onder de voorwaarden
bepaald door de Koning. Zij stellen hierover een ver-
slag op.

Indien het voorstel van de bemiddelende genees-
heer door de getroffene of de verzekeraar niet wordt
aanvaard, wordt het geschil door de meest gerede



du travail. Le rapport visé à l'alinéa 1er est déposé
dans ce cas par l'assureur au greffe de la juridiction
compétente. », »,

JUSTIFICATION

Afin de limiter le nombre de litiges à propos de la
fixation du taux d'incapacité permanente de travail portés
devant les juridictions du travail, il est instauré une procé-
dure de médiation dans laquelle interviennent les méde-
cins-inspecteurs du Fonds des accidents du travail.

L'idée est de ne mettre cette procédure en œuvre dans
un premier stade que lorsque les conséquences de l'acci-
dent du travail sont très graves et qu'on prévoit par exem-
ple au moins 25 % d'incapacité permanente de travail.
Cette procédure de médiation vise par ailleurs à accélérer
le traitement de ces cas et à rendre plus uniforme la
fixation des taux d'incapacité, d'autres experts que des
médecins pouvant être appelés à intervenir de surcroît.

Si l'une des parties n'accepte pas la proposition du mé-
decin conciliateur, le litige sera tranché par le tribunal du
travail. Pour répondre à la remarque du Conseil d'État sur
la dévolution d'une nouvelle compétence au tribunal du
travail, l'intention n'a jamais été de donner au tribunal du
travailla compétence pour se saisir d'office du litige concer-
nant le taux d'incapacité permanente de travail, sans l'in-
tervention de l'une ou de l'autre partie. Aussi, l'alinéa 2
précise que le litige est porté par la partie la plus diligente
devant le tribunal du travail. Il a été donné suite aux
remarques du Conseil d'État sur le caractère superflu d'un
second rapport d'expertise demandé par le juge, par l'ajout
à la fin du lee alinéa des mots « Ils en dressent rapport ».

Ainsi le juge disposera alors déjà d'un rapport circonstan-
cié dressé par le médecin conciliateur, ce qui lui permettra
de mieux apprécier s'il doit faire procéder à une nouvelle
expertise.

Enfin, il est à noter que, dans d'autres pays européens
aussi (Danemark et Finlande) où l'assurance contre les
accidents du travail est pratiquée par des assureurs du
secteur privé, la fixation de l'incapacité permanente de
travail n'est pas laissée exclusivement aux soins de ces
assureurs.

N° 18 DV GOUVERNEMENT

Art.9

Supprimer cet article.

JUSTIFICATION

L'article 9 modifie l'article 16 de la loi du 3 juillet 1967
sur la réparation des dommages résultant des accidents du
travail, des accidents sur le chemin du travail et des mala-
dies professionnelles dans le secteur public.
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partij bij de arbeidsrechtbank aanhangig gemaakt.
Het in het eerste lid bedoelde verslag wordt in dit
geval door de verzekeraar ter griffie van de bevoegde
rechtsmacht neergelegd. », »,

VERANTWOORDING

Teneinde het aantal geschillen dat bij de arbeidsrecht-
banken aanhangig wordt gemaakt met betrekking tot de
vaststelling van de graad van blijvende arbeidsongeschikt-
heid te beperken, wordt een bemiddelingsprocedure inge-
steld met tussenkomst van de geneesheren-inspecteurs
van het Fonds voor Arbeidsongevallen.

Het is de bedoeling om deze procedure in een eerste fase
alleen in werking te stellen wanneer de gevolgen van het
arbeidsongeval zeer ernstig zijn en bijvoorbeeld minstens
25 % blijvende arbeidsongeschiktheid voorzien wordt.
Deze bemiddelingsprocedure beoogt tevens een snellere
afhandeling van deze gevallen, een grotere eenvormigheid
in de vaststelling van de ongeschiktheidsgraden, waarbij
ook op andere deskundigen dan geneesheren een aanvul-
lend beroep kan gedaan worden.

Zo een van de partijen het voorstel van de bemiddelende
geneesheer niet aanvaardt, zal het geschil op verzoek van
de meest gerede partij door de arbeidsrechtbank beslecht
worden. Als antwoord op de opmerking van de Raad van
State over het toewijzen van een nieuwe bevoegdheid aan
de arbeidsrechtbank, kan wordt gesteld dat het nooit de
bedoeling is geweest dat de arbeidsrechtbank het geschil
over de graad van blijvende arbeidsongeschiktheid van
rechtswege naar zich toe zou kunnen trekken zonder tus-
senkomst van de ene of de andere partij. Het tweede lid
preciseert dan ook dat het geschil door de meest gerede
partij voor de arbeidsrechtbank wordt gebracht. Er werd
gevolg gegeven aan de opmerkingen van de Raad van State
over het overbodige karakter van een tweede deskundigen-
verslag dat door de rechter wordt gevraagd, door het toe-
voegen van volgende woorden op het einde van het eerste
lid : « Zij maken daarvan verslag op ». De rechter zal op dit
ogenblik reeds beschikken over een omstandig verslag van
de bemiddelende geneesheer, waardoor ze beter zal kun-
nen beoordelen of ze een nieuwe expertise moet laten
uitvoeren.

Er dient ten slotte opgemerkt dat ook in andere Europe-
se landen (Denemarken en Finland) waar de arbeidsonge-
vallenverzekering door privé-verzekeraars wordt toege-
past, de vaststelling van de blijvende arbeidsongeschikt-
heid niet exclusief aan deze verzekeraars wordt overgela-
ten.

Nr 18 VAN DE REGERING

Art.9

Dit artikel weglaten.

VERANTWOORDING

Artikel 9 wijzigt artikel 16 van de wet van 3 juli 1967
houdende de schadevergoeding voor arbeidsongevallen,
voor ongevallen op de weg naar en van het werk en voor
beroepsziekten in de overheidssector.
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Or cette disposition n'a pas été soumise à la négociation
en Comité A alors que cette matière constitue un droit
minimal en vertu de l'article 3, § pc, alinéa 7, a) 2° de la loi
du 19 décembre 1974 organisant les relations entre les
autorités publiques et les syndicats des agents relevant de
ces autorités.

Dès lors, en vue de ne pas retarder l'adoption du projet
de loi par le parlement et compte tenu également de l'avis
partagé du Comité de gestion du Fonds des Accidents du
travail du 21 septembre 1998, l'article 9 du présent projet
est retiré.

N° 19 DV GOUVERNEMENT

Art. 9bis (nouveau)

Insérer un article 9bis, libellé comme suit:
«Art. 9bis. - L'article 52, alinéa t«, des lois coor-

données relatives aux allocations familiales pour tra-
vailleurs salariés, inséré par la loi du 22 décembre
1989, est remplacé par la disposition suivante:

«Les allocations familiales ne sant pas dues en
faveur des enfants qui sont élevés ou suivent des cours
hors du Royaume. », »,

JUSTIFICATION

Les deux premiers alinéas de l'article 52 des lois coor-
données prévoient actuellement que les allocations fami-
liales ne sont pas dues en faveur des enfants élevés hors du
Royaume. Toutefois une dérogation ministérielle à ce prin-
cipe peut être accordée dans des cas dignes d'intérêt. Le
recours à des dérogations ministérielles a toujours été
justifié par la volonté de ne pas exporter d'office des alloca-
tions familiales vers des pays qui ne sont pas membres de
l'EEE ou avec lesquels il n'existe pas de convention inter-
nationale.

La modification légale proposée fait suite à une inter-
prétation restrictive de la notion « élever un enfant hors du
Royaume » donnée par la Cour de cassation le 4 mai 1998,
en vertu de laquelle le fait de suivre des cours à l'étranger
n'implique pas nécessairement que l'enfant ne soit plus
élevé en Belgique. Cette jurisprudence a pour conséquence
qu'une dérogation ministérielle ne serait plus nécessaire si
l'enfant suit des cours à l'étranger alors que jusqu'à pré-
sent cette dérogation ministérielle était exigée car l'enfant
était considéré comme étant élevé hors du Royaume.

Dès lors, afin de maintenir la portée initiale de l'arti-
cle 52, il convient de mentionner à l'alinéa le' l'enfant qui
suit des cours.

Comme par le passé, cet article devra être appliqué en
tenant compte des règlements européens en vigueur. Ainsi,
conformément au Règlement (CEE) n? 1408171, les alloca-
tions familiales belges pourront être payées sans déroga-
tion pour les ressortissants d'Etats membres de l'EEE dont
les enfants bénéficiaires sont élevés ou suivent des cours
dans un Etat membre de l'EEE.

En réponse à la remarque du Conseil d'Etat relative aux
types d'enseignements visés, il y a lieu de souligner qu'afin
d'assurer le statu quo par rapport à la pratique actuelle, il
convient de viser toutes les formes d'enseignement. Tou-
jours pour répondre au Conseil d'Etat, il faut rappeler que
suite à une récente modification de la réglementation en
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Deze bepaling werd evenwel niet ter onderhandeling in
Comité A voorgelegd, alhoewel deze materie een mini-
mumrecht is krachtens artikel3, § 1, zevende lid, a) 2° van
de wet van 19 december 1974 tot regeling van de betrek-
kingen tussen de overheid en de vakbonden van haar
personeel.

Om de goedkeuring van het wetsontwerp door het parle-
ment niet te vertragen en ook rekening houdend met het
verdeelde advies van het Beheerscomité van het Fonds
voor Arbeidsongevallen van 21 september 1998, wordt ar-
tikel 9 van dit ontwerp bijgevolg ingetrokken.

Nr 19 VAN DE REGERING

Art. 9bis (nieuui)

Een artikel 9bis invoegen, luidende:
«Art. 9bis. - Artikel52, eerste lid, van de sarnen-

geordende wetten betreffende de kinderbijslag voor
loonarbeiders, ingevoegd bij de wet van 22 december
1989, wordt vervangen door de volgende bepaling:
«De kinderbijslag is niet verschuldigd ten behoeve

van de kinderen die worden opgevoed of lessen volgen
buiten het Koninkrijk. », »,

VERANTWOORDING

De twee eerste leden van artikel 52 van de samengeorden-
de wetten bepalen thans dat kinderbijslag niet verschul-
digd is ten behoeve van de kinderen die buiten het Rijk
worden opgevoed. Een ministeriële afwijking aan dit prin-
cipe is evenwel mogelijk in behartigenswaardige gevallen.
Het beroep op ministeriële afwijkingen werd steeds ver-
antwoord door de wil kinderbijslag niet ambtshalve uit te
voeren naar landen die geen lid zijn van de EER of waar-
mee geen internationale overeenkomst werd gesloten.

De voorgestelde wettelijke wijziging is het gevolg van
een beperkende interpretatie van het begrip «een kind
buiten het Koninkrijk opvoeden» die het Hofvan Cassatie
op 4 mei 1998 heeft gegeven, volgens dewelke het feit
lessen te volgen in het buitenland niet noodzakelijk in-
houdt dat het kind niet meer in België zou worden opge-
voed. Deze rechtspraak heeft tot gevolg dat een rninisterië-
le afwijking niet meer nodig zou zijn wanneer het kind
lessen in het buitenland volgt, terwijl deze ministeriële
afwijking tot nu toe vereist was omdat het kind beschouwd
werd als zijnde opgevoed buiten het Koninkrijk.

Om de oorspronkelijke draagwijdte van artikel 52 te
behouden moet dan ook het kind dat lessen volgt in het
eerste lid worden vermeld.

Zoals voorheen zal dit artikel moeten worden toegepast
rekening houdend met de geldende Europese verordenin-
gen. Overeenkomstig de (EEG) Verordening n' 1408/71 zal
Belgische kinderbijslag zonder afwijking kunnen uitge-
keerd worden voor onderdanen van lidstaten van de EER
wier rechtgevende kinderen worden opgevoed of lessen
volgen in een lidstaat van de EER.

Als antwoord op de opmerking van de Raad van State
over de bedoelde soorten onderwijs, moet aangestipt wor-
den dat, om een statue-quo ten opzichte van de huidige
praktijk te handhaven, alle soorten onderwijs moeten wor-
den bedoeld. Nog steeds als antwoord ter attentie van de
Raad van State, dient eraan herinnerd te worden dat



matière d'allocations familiales, l'enseignement suivi dans
le cadre d'un projet Erasme ne fait plus obstacle à l'octroi
des allocations familiales.

Le Conseil d'Etat souligne également que la disposition
en projet a des conséquences sur le droit aux allocations
familiales même lorsque les études suivies à l'étranger
sont de courte durée. Comme rappelé ci-avant, seuls les
enfants qui suivent des cours hors EEE peuvent se voir
refuser l'octroi des allocations familiales. Les séjours de
courte durée mentionnés par le Conseil d'Etat sont donc
des séjours qui auraient lieu pour suivre des cours hors
EEE, c'est-à-dire généralement dans un pays relativement
éloigné de la Belgique. Il est raisonnable de supposer que
ce type de séjour de courte durée ne concerne pas la majori-
té des situations.

Par ailleurs, sur la base d'une circulaire ministérielle,
une dérogation ministérielle générale est accordée en fa-
veur des enfants qui résident à l'étranger pour une période
inférieure à 2 mois. Durant cette période donc, les alloca-
tions familiales continuent à être payées. Si cette période
dépasse deux mois, il existe toujours la possibilité de recou-
rir à une dérogation ministérielle individuelle.

En ce qui concerne la remarque du Conseil d'État ayant
trait au principe constitutionnel de l'égalité de traitement,
il convient à nouveau de préciser que les allocations fami-
liales sont exportées à l'intérieur de l'EEE en vertu des
règlements européens.

Dès lors, la discrimination relevée par le Conseil d'État
entre un enfant qui habite une région frontalière et suit des
cours en dehors de la Belgique et un enfant qui habite cette
même région mais suit des cours en Belgique n'apparaît
pas fondée. En effet, dans les deux situations, le droit aux
allocations familiales pourra être octroyé (tous les pays
frontaliers avec la Belgique faisant partie de l'EEE). Il n'y
a donc pas dans les faits de discrimination.

Une différence de traitement pourrait seulement avoir
lieu à l'égard des enfants qui suivent des cours en dehors de
l'EEE. Cette différence de traitement est basée sur un
critère objectif, à savoir être élevé ou suivre des cours hors
du Royaume. Par ailleurs, elle apparaît comme raisonna-
ble. En effet, l'enfant qui quitte la Belgique pour suivre des
cours en dehors de l'EEE sort du champ d'application des
règlements européens. Le fait de se soustraire à la régle-
mentation européenne a pour conséquence raisonnable
que l'octroi des allocations familiales pourra lui être refusé.

N° 20 DV GOUVERNEMENT

Art. 26bis (nouveau)

Insérer un article 26bis, libellé comme suit:
«Art. 26bis. - L'article 27 de la loi du 27 juin 1969

révisant l'arrêté-loi du 28 décembre 1944 concernant
la sécurité sociale des travailleurs, modifié par la loi
du 22 février 1998, est complété par l'alinéa suivant:

« Les réviseurs d'entreprise des secrétariats sociaux
font rapport par écrit au ministre qui a la Prévoyance
sociale dans ses attributions et à l'Office national de
sécurité sociale endéans les 60 jours de l'approbation
statutaire du rapport annuel, sur l'accomplissement
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ingevolge een recente wijziging van de reglementering in-
zake kinderbijslag, het onderwijs dat in het kader van een
Erasmus-project wordt gevolgd de toekenning van kinder-
bijslag niet meer belet.

De Raad van State wijst er ook op dat de voorziene
bepaling gevolgen heeft voor het recht op kinderbijslag
zelfs wanneer de studies in het buitenland van korte duur
zijn. Zoals hierboven werd herhaald, kan de toekenning
van kinderbijslag enkel worden geweigerd voor kinderen
die lessen volgen buiten de EER. Korte verblijven waar-
naar de Raad van State verwijst zij dus verblijven die
zouden plaatshebben om lessen te volgen buiten de EER,
namelijk doorgaans in een land dat relatief verafligt van
België. Men mag er redelijkerwijs van uitgaan dat het in de
meeste gevallen niet om dergelijk kort verblijf gaat.

Op basis van een ministeriële omzendbriefwordt overi-
gens een algemene ministeriële afwijking toegekend ten
gunste van kinderen die minder dan 2 maanden in het
buitenland verblijven. Tijdens deze periode wordt de kin-
derbijslag dus verder uitgekeerd. Indien deze periode twee
maanden overschrijdt, kan nog altijd een individuele mi-
nisteriële afwijking worden aangevraagd.

Wat betreft de opmerking van de Raad van State over
het grondwettelijk principe van gelijke behandeling, dient
opnieuw te worden gepreciseerd dat de kinderbijslag wordt
uitgevoerd binnen de EER krachtens de Europese verorde-
ningen.

De discriminatie waarnaar de Raad van State verwijst,
tussen een kind dat in een grensstreek woont en dat lessen
buiten België volgt en een kind dat in dezelfde streek
woont maar dat lessen in België volgt, lijkt dan ook niet
gegrond. Inderdaad, in beide gevallen kan het recht op
kinderbijslag worden toegekend (alle met België aangren-
zende landen maken deel uit van de EER). Er is dus geen
feitelijke discriminatie.

Er zou enkel een ongelijke behandeling kunnen zijn ten
aanzien van kinderen die lessen volgen buiten de EER.
Deze ongelijke behandeling berust op een objectief crite-
rium, namelijk worden grootgebracht oflessen volgen bui-
ten het Koninkrijk. Daarenboven lijkt zij billijk. Het kind
dat België verlaat om lessen buiten de EER te volgen
treedt immers uit de werkingssfeer van de Europese veror-
deningen. Het feit zich aan de Europese reglementering te
onttrekken heeft tot billijk gevolg dat de toekenning van
kinderbijslag voor het kind kan worden geweigerd.

Nr 20 VAN DE REGERING

Art. 26bis (nieuui)

Een artikel 26bis invoegen, luidende:
« Art. 26bis. - Artikel 27 van de wet van 27 juni

1969 tot herziening van de besluitwet van 28 decem-
ber 1944 betreffende de maatschappelijke zekerheid
der arbeiders, gewijzigd bij de wet van 22 februari
1998, wordt aangevuld met het volgende lid:
«De bedrijfsrevisoren van de sociale secretariaten

brengen bij de minister die de Sociale Zekerheid on-
der zijn bevoegdheid heeft en bij de Rijksdienst voor
Sociale Zekerheid binnen zestig dagen na de statutai-
re goedkeuring van het jaarverslag, schriftelijk ver-
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de leur mission et plus particulièrement à propos du
plan comptable fixé par le Roi. », »,

JUSTIFICATION

Faisant suite à la remarque du Conseil d'Etat concer-
nant le projet d'arrêté royal fixant la procédure d'agrément
des secrétariats sociaux, la base légale est introduite pour
permettre aux réviseurs d'entreprise des secrétariats so-
ciaux de faire rapport au ministre des Affaires sociales.

N° 21 DV GOUVERNEMENT

Art. 48bis (nouveau)

Insérer un article 48bis, libellé comme suit:
«Art. 48bis. - A l'article 24, § 4 de la loi du

26 juillet 1996 relative à la promotion de l'emploi et à
la sauvegarde préventive de la compétitivité, sont
apportées les modifications suivantes:

A) l'alinéa t-: est remplacé par l'alinéa suivant:

« Le produit de la cotisation patronale mensuelle
compensatoire particulière est affecté au financement
des régimes de la Gestion globale, visés à l'article 21,
§2 de la loi du 29 juin 1981 établissant les principes
généraux de la sécurité sociale des travailleurs sala-
riés. »;

B) l'alinéa 2 est abrogé. »,

JUSTIFICATION

L'article 48bis s'inscrit dans les articles 44 à 48 du projet
de loi-programme, lesquels visent des adaptations formel-
les à divers textes suite à la globalisation de quelques
cotisations particulières, qui avaient été affectées à un des
régimes de la Gestion globale.

N° 22 DV GOUVERNEMENT

Art.73

Au 3°, remplacer les mots «la personne physi-
que qui est ou doit être identifiée» par les mots « la
personne physique identifiée ou identifiable »,

JUSTIFICATION

La modification proposée est de nature purement lin-
guistique et reprend au 7° de l'article 2 de la loi du 15 jan-
vier 1990 sur la banque-carrefour, les termes utilisés au 6°
du même article.
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slag uit over de uitvoering van hun opdracht inzon-
derheid met betrekking tot het boekhoudkundig plan
door de Koning bepaald. », »,

VERANTWOORDING

Gevolg gevend aan de opmerking van de Raad van State
betreffende het ontwerp van koninklijk besluit tot vaststel-
ling van de erkenningsprocedure voor sociale secretaria-
ten, wordt de wettelijke grondslag ingevoerd die aan de
bedrijfsrevisoren van sociale secretariaten toelaat verslag
uit te brengen bij de minister van Sociale Zaken.

Nr 21 VAN DE REGERING

Art. 48bis (nieuui)

Een artikel 48bis invoegen, luidende :
«Art. 48bis. - In artikel 24, § 4 van de wet van

26 juli 1996 tot bevordering van de werkgelegenheid
en tot preventieve vrijwaring van het concurrentiever-
mogen, worden de volgende wijzigingen aange-
bracht:

A) het eerste lid wordt vervangen door het volgen-
de lid:

« De opbrengst van de bijzondere compenserende
maandelijkse werkgeversbijdrage wordt aangewend
voor de financiering van de regelingen van het Glo-
baal Beheer, bedoeld in artikel21, §2 van de wet van
29 juni 1981 houdende de algemene beginselen van de
sociale zekerheid voor werknemers. »;

B) het tweede lid wordt opgeheven. »,

VERANTWOORDING

Het artikel 48bis sluit aan op de artikelen 44 tot 48 van
het ontwerp van programmawet, dewelke de formele aan-
passingen betreffen in diverse teksten ten gevolge van de
globaliseringvan enkele bijzondere bijdragen, die toegewe-
zen waren aan een van de regelingen van het Globaal
Beheer.

Nr 22 VAN DE REGERING

Art.73

In de bepaling onder 3°, in de Franse tekst de
woorden « la personne physique qui est ou doit être
identifiée» vervangen door de woorden « la per-
sonne physique identifiée ou identifiable »,

VERANTWOORDING

De voorgestelde wijziging is van louter linguïstieke aard
en neemt in het artikel2, 7° van de wet van 15januari 1990
op de kruispuntbank de woorden over van het 6° van
hetzelfde artikel.



N° 23 DV GOUVERNEMENT

Art.81

Dans l'article 18,alinéa 5, proposé, remplacer
les mots « au Comité de l'assurance et à la Commis-
sion des médicaments» par les mots « et au Comité
de l'assurance »,

JUSTIFICATION

Il s'agit d'une adaptation de l'article 81 en raison de la
modification intervenue à l'article 93.

N° 24 DV GOUVERNEMENT

Art.91

Dans le texte proposé au troisième tiret, rem-
placer le dernier alinéa par les alinéas sui-
vants:

« Le délai pour la fixation du prix et pour l'admis-
sion d'une spécialité pharmaceutique au rembourse-
ment, en ce compris l'avis de la commission de trans-
parence prévu à l'article 6quater de la loi du 25 mars
1964 sur les médicaments, est au maximum de
180jours.

Le Roi fixe, par un arrêté délibéré en Conseil des
ministres, la répartition de ce délai entre les autorités
concernées.

Il détermine également les modalités et les délais à
respecter pour l'introduction d'une demande de prix
et pour l'introduction d'une demande d'admission de
spécialités pharmaceutiques visées dans le présent
paragraphe, ainsi que les conditions dans lesquelles
les délais précités peuvent être suspendus.

Le Roi fixe, par un arrêté délibéré en Conseil des
ministres, l'entrée en vigueur des trois alinéas précé-
dents.

Outre les informations à fournir par le demandeur,
le Roi peut déterminer les informations que le minis-
tre ayant la Santé publique dans ses attributions et le
ministre de l'Economie sont tenus de fournir au Con-
seil technique des spécialités pharmaceutiques pour
lui permettre de formuler sa proposition. Le Roi fixe
aussi le délai dans lequel l'information doit être four-
rue. »,

JUSTIFICATION

Cet article est modifié afin de tenir compte du délai de
180 jours imposé par la directive européenne 89/105.
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Nr 23 VAN DE REGERING

Art.81

In het voorgestelde artikel 18, vijfde lid, de
woorden « het Verzekeringscomité en de Genees-
middelencommissie » vervangen door de woor-
den « en het Verzekeringscomité »,

VERANTWOORDING

Het betreft een aanpassing van artikel 81 wegens de
wijziging van artikel93.

Nr 24 VAN DE REGERING

Art.91

In de voorgestelde tekst bij het derde ge-
dachtestreepje, het laatste lid vervangen door
de volgende leden:

« De termijn voor de vaststelling van de prijs en
voor de aanneming van een farmaceutische speciali-
teit tot de terugbetaling, hierin begrepen het advies
van de doorzichtigheidscommissie bedoeld in arti-
kel 6quater van de wet van 25 maart 1964 op de
geneesmiddelen, wordt op maximaal 180 dagen be-
paald.

De Koning bepaalt, bij een in de Ministerraad over-
legd besluit, de spreiding van deze termijn over de
betrokken autoriteiten.

Hij stelt eveneens de voorwaarden en de na te leven
termijnen vast voor het indienen van een prijsaan-
vraag en voor het indienen van een aanvraag tot
aanneming van de in deze paragraaf bedoelde farma-
ceutische specialiteiten, alsmede de voorwaarden
waaronder voornoemde termijnen kunnen worden
opgeschort.

De Koning bepaalt, bij een in de Ministerraad over-
legd besluit, de inwerkingtreding van de drie voor-
gaande leden.

De Koning kan buiten de informatie die de aanvra-
ger moet indienen, bepalen welke informatie door de
minister tot wiens bevoegheid de Volksgezondheid
behoort en door de minister tot wiens bevoegdheid
Economische Zaken behoort moet worden meegedeeld
aan de Technische Raad voor farmaceutische specia-
liteiten. De Koning bepaalt eveneens de termijn waar-
binnen de informatie moet worden verstrekt. »,

VERANTWOORDING

Dit artikel wordt gewijzigd om rekening te houden met
de termijn van 180 dagen opgelegd door de Europese richt-
lijn 89/105.
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N°25 DV GOUVERNEMENT

Art.92

Compléter l'article 92 proposé par l'alinéa
suivant:
« Le Roi peut par arrêté délibéré en Conseil des

ministres à étendre le champ d'application de ces
contrats à d'autres catégories de spécialités pharma-
ceutiques que celles prévues dans l'alinéa t«. »,

JUSTIFICATION

Il est tenu compte de l'avis du Conseil d'Etat proposant
que le champ d'application des contrats prix-volume ne soit
pas uniquement limité aux médicaments innovateurs.

N°26 DV GOUVERNEMENT

Art. 123bis-123ter (nouveaux)

Dans le titre 2, chapitre VII, sous une sec-
tion V (nouvelle), intitulée «Suppression du
Fonds national de retraite des Ouvriers mi-
neurs », insérer les dispositions suivantes:

«Art. 123bis. - Dans l'article 78bis, §2, alinéa 3,
de la loi relative à l'assurance obligatoire soins de
santé et indemnités, coordonnée le 14 juillet 1994,
inséré par la loi du 29 avril 1996 et remplacé par la loi
du 22 février 1998, les mots «effectifs et suppléants»
sont supprimés.

Art. 123ter. - L'article 123bis entre en vigueur le
1er janvier 1999. »,

JUSTIFICATION

La loi du 29 avril 1996 portant des dispositions sociales
a prévu l'absorption par l'Office national de sécurité sociale
et par l'Institut national d'assurance maladie-invalidité
(article 134) des services et du personnel du Fonds national
de retraite des ouvriers mineurs.

L'article 135 de la loi du 29 avril 1996 précitée a inséré
un article 78bis dans la loi relative à l'assurance obligatoi-
re soins de santé et indemnité, coordonnée le 14 juillet
1994 qui a prévu la création d'un Comité de gestion pour
les ouvriers mineurs au sein de l'Institut national d'assu-
rance maladie-invalidité.

La modification apportée à l'article 78bis, § 2, alinéa 3,
de la loi relative à l'assurance obligatoire soins de santé et
indemnités, coordonnée le 14 juillet 1994, a pour but de
modifier la composition du Comité de gestion pour les
ouvriers mineurs en supprimant les membres suppléants
étant donné la situation du secteur minier où il n'y a plus
assez d'effectifs pour permettre de nommer des suppléants.
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Nr 25 VANDE REGERING

Art.92

Het voorgestelde artikel 92 aanvullen met
het volgende lid :

«De Koning kan bij een in de Ministerraad ooer-
legd besluit, het toepassingsgebied van deze contrac-
ten uitbreiden tot andere categorieën van [armaceu-
tische specialiteiten, dan die welke worden beoogd in
het eerste lid. »,

VERANTWOORDING

Er wordt rekening houdend met het advies van de Raad
van State voorgesteld om het toepassingsveld van de prijs-
volumecontracten niet enkel te beperken tot de innoveren-
de geneesmiddelen.

Nr 26 VANDE REGERING

Art. 123bis-123ter (nieiuo)

In titel2, hoofdstuk VII, onder een afdeling V
(nieuto),met als opschrift «Afschaffing van het
Nationaal pensioenfonds voor Mijnwerkers »,
de volgende bepalingen invoegen:

«Art. 123bis. -In artikel78bis, §2, derde lid, van
de wet betreffende de verplichte verzekering voor ge-
neeskundige verzorging en uitkeringen, gecoördi-
neerd op 14 juli 1994, ingevoegd bij de wet van
29 april1996 en vervangen bij de wet van 22 februari
1998, worden de woorden « werkende en plaatsoer-
oangende » geschrapt.

Art. 123ter. - Artikel 123bis treedt in werking op
1 januari 1999. »,

VERANTWOORDING

De wet van 29 april 1996 houdende sociale bepalingen
voorzag in de overname door de Rijksdienst voor Sociale
Zekerheid en door het Rijksinstituut voor Ziekte- en Invali-
diteitsverzekering (artikel 134) van de diensten en het
personeel van het Nationaal Pensioenfonds voor mijnwer-
kers.

Artikel 135 van de voornoemde wet van 29 april 1996
heeft een artikel 78bis in de wet betreffende de verplichte
verzekering voor geneeskundige verzorging en uitkerin-
gen, gecoördineerd op 14 juli 1994, ingevoegd. Dit artikel
bepaalt dat in het Rijksinstituut voor Ziekte- en Invalidi-
teitsverzekering een Beheerscomité voor mijnwerkers
wordt opgericht.

De wijziging in artikel 78bis, § 2, derde lid, van de wet
betreffende de verplichte verzekering voor geneeskundige
verzorging en uitkeringen, gecoördineerd op 14 juli 1994,
heeft tot doel de samenstelling van het Beheerscomité voor
de mijnwerkers te wijzigen door de functie van plaatsver-
vangend lid af te schaffen, wegens de toestand in de mijn-
bouwsector waar geen voldoende personeel meer bestaat
om plaatsvervangers te benoemen.



N° 27 DV GOUVERNEMENT

Art. 123quater (nouveau)

Dans le titre 2, chapitre VII, sous une
section VI (nouvelle), intitulée «De la cotisa-
tion sur le chiffre d'affaires des produits phar-
maceutiques ", insérer un article 123quater, li-
bellé comme suit:

«Art. 123quater. - À l'article 191, alinéa t«, 15°,
de la loi relative à l'assurance obligatoire soins de
santé et indemnités, coordonnée le 14 juillet 1994,
remplacé par la loi du 22 février 1998, sont apportées
les modifications suivantes :

1° l'alinéa 3 est remplacé par l'alinéa suivant:

«Pour les années 1995, 1996, 1998 et 1999, le
montant de cette cotisation est fixé respectivement à
2 %, 3 %, 4 % et 4 % du chiffre d'affaires qui a été
réalisé respectivement durant les années 1994, 1995,
1997 et 1998 »;

2 ° la seconde phrase de l'alinéa 5 est remplacée
par la phrase suivante:
« Pour les années 1995, 1996, 1998 et 1999, elles

doivent être introduites respectivement avant le
t-: février 1996, le 1er novembre 1996, le 1er mars 1999
et le t-: avril 1999. »;

3 ° l'alinéa 6 est remplacé par l'alinéa suivant:

«Pour les années 1995, 1996, 1998 et 1999, la
cotisation doit être versée respectivement avant le
t-: mars 1996, le 1er décembre 1996, le r: avril 1999 et
le t-: mai 1999 au compte n° 001-1950023-11 de l'Ins-
titut national d'assurance maladie-invalidité, en in-
diquant, suivant l'année concernée, la mention: « co-
tisation chiffre d'affaires 1994 », «cotisation chiffre
d'affaires 1995 », « cotisation chiffre d'affaires 1997 »

ou «cotisation chiffre d'affaires 1998 », »;

4 ° le dernier alinéa est remplacé par l'alinéa sui-
vant:
« Les recettes qui résultent de la cotisation susvisée,

sont imputées dans les comptes de l'assurance obliga-
toire soins de santé respectivement pour l'année comp-
table 1995 pour la cotisation chiffre d'affaires 1994,
1996 pour la cotisation chiffre d'affaires 1995 et 1998
pour la cotisation chiffre d'affaires 1997. », »,

JUSTIFICATION

L'article 191, 15° des lois coordonnées est modifié afin de
prolonger la mesure prise antérieurement consistant dans
la perception d'une cotisation sur le chiffre d'affaires des
produits pharmaceutiques. Cette cotisation est fixée à 4 %.

Par ailleurs, jusqu'à présent, l'INAMI n'a encore comp-
tabilisé aucune recette relative à la cotisation sur le chiffre
d'affaires des médicaments pour l'exercice 1998. La base
légale a été fixée par la loi du 22 février 1998 portant des
dispositions sociales qui stipulait que les firmes pharma-
ceutiques devaient verser cette cotisation avant le lee mars
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Nr 27 VANDE REGERING

Art. 123quater (nieuui)

In titel 2, hoofdstuk VII, onder een afde-
ling VI (nieuto), met als opschrift «Heffing op
de omzet van farmaceutische producten ", een
artikel123quater invoegen, luidende:

«Art. 123quater. - In artikel191, eerste lid, 15°,
van de wet betreffende de verplichte verzekering voor
geneeskundige verzorging en uitkeringen, gecoördi-
neerd op 14juli 1994, vervangen bij de wet van 22 fe-
bruari 1998, worden de volgende wijzigingen aange-
bracht:
1° het derde lid wordt vervangen door het oolgen-

de lid:
« Voor 1995, 1996, 1998 en 1999, worden de bedra-

gen van die heffingen respectievelijk vastgesteld op
2 %, 3 %, 4 % en 4 % van de omzet die respectievelijk
in 1994, 1995, 1997 en 1998 is oertoezenlijkt »;

2 ° de tweede zin van het vijfde lid wordt vervangen
door de volgende zin :
« Voor 1995, 1996, 1998 en 1999, dienen ze respec-

tievelijk te worden ingediend vóór 1 februari 1996,
1 november 1996, 1 maart 1999 en 1 april 1999. »;

3 ° het zesde lid wordt vervangen door het volgende
lid:
« Voor de jar en 1995, 1996, 1998 en 1999, dient de

heffing respectievelijk gestort te worden vóór 1maart
1996, 1 december 1996, 1 april1999 en 1 mei 1999 op
rekening n: 001-1950023-11 van het Rijksinstituut
voor ziekte- en invaliditeitsverzekering, met de ver-
melding, volgens het betrokken jaar: « heffing omzet
1994 », « heffing omzet 1995 », « heffing omzet 1997 »

of « heffing omzet 1998 », »;

4 ° het laatste lid wordt vervangen door het oolgen-
de lid:

«De ontvangsten die volgen uit de voornoemde
heffing zullen in de rekening van de verplichte verze-
kering voor geneeskundige verzorging opgenomen
worden in het boekjaar 1995 voor de heffing omzet
1994, 1996 voor de heffing omzet 1995 en 1998 voor de
heffing omzet 1997. », »,

VERANTWOORDING

Het artikel191, 15° van de gecoördineerde wetten wordt
gewijzigd teneinde de eerder genomen maatregel houden-
de de heffing van een bijdrage op het zakencijfer van
farmaceutische producten te verlengen. Deze bijdrage
wordt vastgesteld op 4 %.

Tevens, heeft het RIZIV, tot op heden, nog geen ont-
vangsten geboekt met betrekking tot de heffing op het
zakencijfer voor de geneesmiddelen voor het dienstjaar
1998. De wettelijke basis werd voorzien in de wet houden-
de sociale bepalingen van 22 februari 1998, waarbij voor-
zien werd dat de farmaceutische firma's de heffing dienden
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1998. Or, la loi du 22 février 1998 portant des dispositions
sociales a été publiée au Moniteur belge du 3 mars 1998, de
sorte que les firmes pharmaceutiques ont été dans l'impos-
sibilité de respecter les délais fixés. Dès lors, la date du
lee février 1998 est reportée au lee mars 1999 et celle du
lee mars 1998 au lee avril 1999.

N° 28 DV GOUVERNEMENT

Art. 132bis-132ter (nouveaux)

Dans le titre 2, chapitre X, insérer les articles
132bis et 1321er, libellés comme suit:

«Art. 132bis. - L'article 19, § t», alinéa 5, des
mêmes lois remplacé par la loi du 13 mai 1976, est
abrogé.

Art. 132ter. - Les articles 132 et 132bis sont d'ap-
plication à partir de l'exercice de vacances 1998, an-
née de vacances 1999. »,

JUSTIFICATION

L'insertion d'un article 132bis dans l'avant-projet de loi-
programme a pour but de tirer les conséquences de l'aligne-
ment du régime des vacances des ouvriers mineurs sur
celui des travailleurs salariés, en matière de financement
des journées assimilées. A cet effet, il abroge l'article 19,
§ lee, alinéa 5, des lois relatives aux vacances annuelles des
travailleurs salariés, coordonnées le 28 juin 1971 qui pré-
voit que les règles concernant le financement des pécules
de vacances afférents aux jours assimilés ne s'appliquent
pas aux personnes visées par l'arrêté-loi du 10janvier 1945
concernant la sécurité sociale des ouvriers mineurs et assi-
milés. L'exception pour les ouvriers mineurs ne se justifie
plus.

N° 29 DV GOUVERNEMENT

Art. 132quater (nouveau)

Dans le titre 2, chapitre X, insérer un arti-
cle 132quater, libellé comme suit:

«Art. 132quater. - L'article 33, alinéa 2, des mê-
mes lois est remplacé par l'alinéa suivant:

« Le Roi détermine les conditions suivant lesquelles
les pécules ou les reliquats de pécule restant dus après
rectification et n'atteignant pas le montant qu'Il fixe,
ne sont pas payés. », »,

JUSTIFICATION

Il est nécessaire, suite à l'avis de la section de législation
du Conseil d'Etat, de modifier l'article 33, alinéa 2 précité.

Ainsi, une base légale est donnée à l'article 33, alinéa 2
de l'arrêté royal du 30 mars 1967 prévoyant le non-paye-
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te storten vóór 1 maart 1998. De wet houdende sociale
bepalingen van 22 februari 1998 werd echter gepubliceerd
in het Belgisch Staatsblad op 3 maart 1998, waardoor de
farmaceutische firma's in de onmogelijkheid waren om de
voorziene termijnen te respecteren. De datum van 1 fe-
bruari 1998 wordt derhalve verschoven naar 1 maart 1999
en de datum van 1 maart 1998 naar 1 april1999.

Nr 28 VAN DE REGERING

Art. 132bis-132ter (nieiuo)

In titel 2, hoofdstuk X, de artikelen 132bis en
1321er invoegen, luidende:

«Art. 132bis. - Artikel 19, § 1, vijfde lid, van
dezelfde wetten vervangen bij de wet van 13mei 1976,
wordt opgeheven.

Art. 132ter. - De artikelen 132 en 132bis zijn voor
het eerst van toepassing op het vakantiedienstjaar
1998, vakantiejaar 1999. »,

VERANTWOORDING

Het invoegen van een artikel 132bis in het voorontwerp
van programmawet heeft tot doel de gevolgen door te trek-
ken van de gelijkschakeling van de mijnwerkersregeling
met de werknemersregeling, met betrekking tot de finan-
ciering van de gelijkgestelde dagen. Hiertoe wordt het
artikel 19, § 1, vijfde lid, van de wetten betreffende de
jaarlijkse vakantie van de werknemers, gecoördineerd op
28 juni 1971, waarin wordt bepaald dat de regels voor de
financiering van het vakantiegeld voor de gelijkgestelde
dagen niet van toepassing zijn op de personen bedoeld bij
de besluitwet van 10 januari 1945 betreffende de maat-
schappelijke zekerheid der mijnwerkers en ermee gelijkge-
stelden opgeheven. De uitzondering voor mijnwerkers valt
niet meer te verantwoorden.

Nr 29 VAN DE REGERING

Art. 132quater (nieuui)

In titel 2, hoofdstuk X, een artikel 132quater
invoegen, luidende:

«Art. 132quater. - Artikel 33, tweede lid, van
dezelfde wetten wordt vervangen door het volgende
lid:
«De Koning bepaalt de voorwaarden waaronder de

vakantiegelden of saldo's die na herberekening ver-
schuldigd zijn en die het door Hem vast te leggen
bedrag niet bereiken, niet worden uitbetaald. », »,

VERANTWOORDING

Ingevolge het advies van de afdeling Wetgeving van de
Raad van State is het noodzakelijk het voormelde arti-
kel 33, tweede lid, te wijzigen.

Aldus wordt een wettelijke basis verleend aan het arti-
kel 33, tweede lid, van het koninklijk besluit van 30 maart



ment des reliquats de pécule dus après rectification, lors-
qu'ils sont inférieurs à 200 francs nets.

Le ministre des Affaires Sociales,

M.DEGALAN

[ 13 ] - 1722 / 5 - 97 / 98

1967, dat voorziet in de niet-betaling van de saldo's van het
vakantiegeld, verschuldigd na herberekening, wanneer
deze lager zijn dan 200 frank netto.

De minister van Sociale Zaken,

M.DEGALAN
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